à 


10ommes. | 
Uns grande quantité de chemises de couleurs, emperées 
ssufsctures anglaises, canadieunes et sonde Elles 
ent des plus récentes modes. II ne nous reste que les gran- 
deurs 16 et 15. 
Tn régalier, 61.78, 61.50, 81.25. | 


PRIX SPECIAL, 8100. 


Ole de la Baie 4 


Rapellez-Vons 


Toujours du papier a endait de 


* 8 


runs & nh 


Agent Winnipeg, 


FARINE D'AVOINE, ET 
VARIÉTÉ; DE TOUTFS LES 
FARINES, GRAINE DE 
7 LIN*ET SARRAZTN 


Bloc Olatson. rue King. Winnipeg 


2 Un Grand 
vs en DE LIQUEURS 


CANADIEN, A SAINT-BONIFACE, 
EsPAGNoO&, LE 
Français, 


BIERES, VINS, SIROPS, 
COGNACS, RUM. WHISKEYS 
ETC; ETC 


SPéctAïiTÉ— Vin St. Michgl, Vin 
Mariani, Vin Lola, Vin Native. 


Nos. 21 et 23, Rux DUMOULIN, 


Grand . Central . Hol!O.COUTURES Co 


pP. L'HEUREUX, Pr. RUE DUMOULIN ST-BONIFACE 
* her y get 8 Epiceries, Provisions, S n, Gru. 
F. Bonne oovr en bonne étable en 


connetion avc l'Hôtel, Ex touts acco-| Vaisselles, Chaussures, etc, etc 


Auen pour la vente ds cheveaux. Epicsries de er choix: 
7 | Une visite vous convaincra. 
Dr Louis F.BQUCHE! ed. 


Chirurgien- Dentiste 
r- du Collège dentaire de la Nonvells. TELEPHONE 2563. 
(rin ; mrmbre fun tairur de 4 8 
cirie se Siomitatogis : grades du Us - — 
lège dentsr- te Cee, co lège amé- 
ncsla de chira gi: lente W'OUBLIEZ PAS L'EADROIT, 


220, RUE, MceDERMOTT, coin de ls rue 


année mm | BLOC COUTURE 


Pres Prygs m du Toisgrem. 


_." Ecrivez pour échantillons et prix| 


. Leclerc = 


ro mer! RUE DUROULES een eee 


A à Dom 


Heures de Consaitauons,2a5 F. M. 
RESIDENCE : AYE. PRUVENCHER 
9 à ta. m et 74 9 p. m. 

TELEPHONE 110 


tous ir de Bt- 
Vins deus les jours à l'Hôpital 


PHARMACIE 


GERVAIS 
d'ai — d'annoncer à la popala 
S 
commandes et prescription avec la plus 

3 exactitude et promptitude. 
M Gervais. 


820, rue Principale. 


4 J. E. DBU. 


AYOCAT, SOLLICITEUR, NOTAIRE 
ETC., Fro, 
BLOC McINTYRE, 
Chambre 313. 
Winnipeg. 
Téléphone, 884. 


Dr. L. Peatma 
St. Boniface. 
n 


ae mn Bertrand, vis-à-vis la gare 
Canadian Northern Railway. 


Haunxs pe Bongau:—9 à 11 a.m. ? à 5 p.m 
7149 p. m. 


* | Vi-ite tous les jours à "l'Hôpital de Saint 
Boniface, 


G. Olaison& Co. 


Telephone 2247. 
Servic-: de Jour et de nuit. 


Nour Braun 


Bernier & Bernier 


AVOCATS. 

{Argent à prêter sur hypcthèque) 
Chambres 512-514, Bloc Melutyre 
Rue Principale, Winnipeg. 

Tel. No. 2079 


Dr J. H. 0. LAMBERT 


Résidence St. Boniface, Phone 1245. 
DE SURFAU .—8 à 9 a.m., 12 à 2 et 


Haunss 
Gas vm 1 % M 

Pre a. ue air 
Phone 1061. Heure de Bureau, 3 à 5 p. m. 
Visite tout les jours à l’Hopital St, Bo- 


Nous avons un article qui vous tentera. 
Une écaille de prix avec dessin artistique, 
sftvant à recevoir les cendres de cigares 
Ua article agréabie à l'œil. A votre choix 


81.75 
THOS. J. PORTE 


BIIJOU TIER 
11 Zn Pains, Winnie, Mar 
On parle Françnis. 


DOCTEUR DAME 


Uniox Bank HLock 


Chambre 701. — Tél. 1430 
Houres de consul:ations, 9 . m à 4 30 p.m 


Rés. péivés, 137, rue Jarvis, 
Coia rue Mayle. 


J. P. Raleigh, 


D,DS—DENTISTE, 


le combla de délicatesses et de 


The 1451 — ä 
8 — 


une grosse difficulté: le brave 
homme n'avait pas d' habit noir 
Et il en faut! II portait seule- 
ment le pittoresque vêtement de 
sou métier. Pie X, informé de 
ce qui se passait, fut si content 


vienne comme il est”! Le vieux 
vint donc, “comme il était”, en 
tremblant, en pleurant de jnie et 
de douce émotion. Son maîire 


boutés. Quand le gondolier sor- 
tit du Vatican, après y avoir di- 
ué, après y avoir été promené, 
il résuma ainsi ses impressions : 


menais dans Venise.” 


Prions pour la France 


Voici le texte intégral d'une 
vieille prière 1rourée dans un 
vieux bouquin de la rieille Fran- 
ce; elle mérite à juste titre d'être 
remise en lumière tant elle est 
merveilleusement adaptée aux 
tristes temps d'aujourd'hui et 
spécialement aux épreuves de la 
France moderne. Cette prière 
est extraite dun mavuscrit de 
Philippe de Maisier s, daté de la 
seconde moitié du XIVe siècle 
couserré à Paris dans la Biblio- 
thèque Mazarine. C'est une tra- 
duction du latin, retrouvée par 
Léon Gautier, le grand historien 
français : 

“Seigneur Dieu, qui ayez en- 
voyé sous le règne d'Egéchias, 
un de vos auges à vostre jeuple, 
et qui avez délivré la cité de Je- 
rusalem du choc redoutable de 
de ses ennemis, dounaut par là 


puissance de vostre bras: Sei- 
gneur Dieu qai de vostre main 
avez arraché à l'oppression le 
peuple de Béthulie, grâce au dé- 
rouemeut d'une pieuse veulre 
du nom de Judith: Seigneur 
Dieu nous vous en sup, lious, par 
l'iutercession de la glorieuse mè- 
re de vustre Fils, Jésus, de Ma- 
rie tousjours vierge qui est véri- 
tablement nostre Dame et nostre 
Reyne et qui jadis a sauvé par 
prière le peuple de Oésaré. me- 
nacé par Julien l’Apostat, nous 
vous en supplions encore, à Sei- 
gneur Dieu par l'intercession du 
Suinot martyr Denis qui est le 

tron ét le protecteur spérial 
ds la ville de Paris et de tout le 
Royaume de France ; par l’inter- 
cession de tous les saincte, de 
toutes les sainctes, dont les reli- 
ques sont à Paris, on dont le pa- 
trouage y est invoqué;par l'inter- 
cession eufin de tous les sgi nete 
et de toutes les sainctes qui re- 
guent dans le Ciel; Seigneur 
Dieu protég. z la Frauce et pro- 
leg Paris. 

Jetez un regard de miséricor- 
de sur vostre Eglise catholique, 
répandue sur la surface de la 
terre, qui se confie en vostre 
garde; délivrez-là da glaire, du 
feu et du pillage des infidèies 
ou des mauvais chrétiens ; pré- 
serv-z là de toute atteinte des es- 
prits infernaux. 

Mais surtout prenez en pitié 
le peuple de Franc-, nation pe: 
cheresse, nation chargée de cri- 
mes. Faites éclater parmi nous 
la lumière du Saint-Ésprit ; ou- 
vrez nos cœuts à vos préceptes, 
à vostre loi, à notre Père, et don- 
vez-uous la paix, afin qu'ap- 
vuyés sur vostre miséricorde, 
nous soyons à tout jamais déli- 
vrés de tous péchés et à l'abri de 
tous fleauz. 


a 


est sans rival dans le traitement 
de toutes les affections de la 
ge et des poumons. Populaire, 


de revoir son vieux serviteur !|il Test également par son prix 
qu'il suspendit toute l'étiquette | exceptionnel de 25 cts. pour un 
de la cour papale. Oui. qu'il flacon de 16 doses. 


11 est toujours le même, c'est | ces hommes, dans toute l'occep- 
comme au temps où je le pro- tion du mot —“viri“— c'est à 
nous d'en fournir “des légions 
compactes”, 


vous le dire depuis longtemps: 
j'en suis sûr, vous catholiques de 
France ! 


sont dit aussi—Etce n'est pas 
4 


plus l'impérieuse nécessité qui 
s'impose à tous d' aller au peuple, 
de l'éclairer, de lui tendre une 
main secourable, non seulement | No. 82, AVENUE PROVENCHER, - . SAINT-BONIFACE 
au forum.“ mais encore et sur- 

tout là où il lutte pour le pai 
quotidieu, dans l'atelier, à la fa- 
brique, au fend des mines! 


ne croit plus que l'aumône suffit s : x 
à l'hdte . 1221 Nous avons aussi en mains un assortiment complet de 
me que notre Parlement élève 
chaque année l'édifice de ces be- 
les lois ouvrières euxquelles le 
vôtre à quelque fois daigné 
Nes 3 en les as kr 
uisant daus les siennes,—ielle j j zan 
e e e ee mandes par la malle recevront une attention particulière, 
vrières,—de même chacun des 
une preuve maguifique de- la catholiques belges, pris à part, 
consacre toujours davantage de 
son temps, de son argent et de 
son cœur à ses frères plus déshé- 
rités que lui l...“ 


Touvrier a, lui aussi ses devoirs, 
et qu'il doit se tenir en garde 
contre les fallacieuses théories du 
coliectivisme. 


ve... un beau rêve . mais un ré- 
ve! II suffit de consulter et la 
nature humaine et l'histoire, pour 
être convaincu qu'on pourrait la 
chercher des siècles entiers— 
tout comme les alchimistes du 
moyen âge cherchèrent la pierre 
philosophale—, sans la trouver 


mais. 

3 pme 1 ici 

conseils qu i aux + 
travailleurs, la ligue de condai- | Jour de l'An, à des bas prix. 
te qu'il leur propose. Mais si 
nous devons limiter, malgré nous 
ces citatious, notre regret s'atté- 
nue, car ces conseils, cette lig e 
de conduite, nous les leur propo- 
sons aussi en toute occasion op- 


cours en rappelant ces belles pa- 
roles de Montalembert : J 


pour le , en ce qu'il avait 
de grand et de bon, je ne mécon- 
nais pas le présent et je cherche 


donc droit devant mot, et je ne 
vois partout que la démocratie. i (Manufacture de couvertures de laine et de tapis) 

eee gere À ra gp ST-BONIFACE, MAN. 3, de f. 6 
toujours, tout atteindre et EEE #0 b 
tout recouvrir. Je m 


. a 
avoir la li 
bon, Winnipes, 


IL EST POPULAIRE * — — 
ne un cas de rhume grave, VOTRE 11 


AUME RHUMAL sera tou- DERNIERE CHANCE 


em avec succès. II 

Si vous voulez sauver environ 50 par cent 
sur vos achats du Jour de l'An, en fait de 
vêtements pour hommes et femmes, venez 


nous voir. Venez les premiers et vous aurez 
le choix. 


gor- 


ce à ses innombrables cures ; 


LE MOUVENENT SOCIAL 


( Suite)” 
“Ces-amis sincères de l'ouvrier, 


T. FINKELSTEIN, J.'LECTIZER, 
249, RUE MAIN, WINNIPEG. 


Commis Français: P. FAULKNER. 


DESROSIERS & CHARETTE 


Ferblantiers Couvreurs 


“Vous n'avez pas manqué de GuRanr 
“Les catholiques belges se le 


hier. 
“Nul parmi eux, ne conteste 


SPECIALITE : 


Systèmes de chauffage à air chaud, Plafonds 
métalliques et Corniches. 


‘Nul de mes amis politiques 


POELES ct FOURNAISES de toutes sortes 
à des prix défiant toute compétition. 


Une visite vous convaincra du bon marché. Toutes com- 


Telephone 3888 


THE ROYAL FUNITURE Co. ll 


Mais l'orateur n'oublie pas que 


“L'égalité absolue est un ré- 


Eu 


— 77 


Sauve Beau 
coup d'Argent 


Une très belle ligue de meubles convenables pour présents du 


Acheiez Vos Presents Maintenant 


et nous les gerderons pour vous jusqu'à ce que vous les voulien, 


The Royal Furniture Co. Ltd. 


298 Main Street Winnipeg. 


QUE SORTENT AG AND Mun MARCPACTRERS 


une. 
M Hoyois t-rminait son dis- 


Plein de déférence et d'amour 


deviner. l'avenir, je regarde 


Nous manufacturons des couvertes, iweeds, tapis, tapis pelu, 
ches laine à tricoter, ouate pour piquer, etc., et acheterons ves 


enen 


1 ha „ 
1 2 1 8 
. or liens es td ne 15 W 4 


d ˙ noi mére 


— bats 


Janes tuerwen des maisdir-s récentes 
3 n un dens très court {l'une : eure à buis 
-_ Than s) et ceile des maladies en 
un te proportionné à leur duree. 

DEBILITE GENERALE N 
L. G GENENT. gras se, C. PR", 

Wianipeg, Man., dit : 8 
Ie la preuve du lb Non fait 


tout e que vont eu sunjů tet pour l'exck 
won nerveuse et la debilite génèrale, 


RHUMATISME MUSCULAIRE 
Je 3 Nun g. Man., Can., 
* 5 


Jelen une attaque srieuse de rhuma- 


Er 
… 1 


5 


5 
séance donnée 


dme musculaire, suite de la Er pie. Après 
“rois jours d usage d'OXIDONOR, je — 


tre 107, ce qui est un beau suc- | Société BRONCHITE, CATARRHE 
7 cès pour le ministère 8 rue 1 . ipeg, Mar éerit le 31 


J'ai rmployé OXIDON'R pendant deux 
eines jour la bronchite et iQ c:tarrhe 
tons la tete, et je m, bens maintevant 
comme tout rajeuxi. 


H 


dé voir ati Ù Nous vous expédiero: s gratuitement par 

eie que la diplomatie a faie;}i L la poste noire livre No 30 contenant les 

. devis [ver sera pis tléraat que celui| fin d'une Société du Parler — Le para en 
eu sommes. £ él oc journa es 1 1 notre 

T Dr H, SANCHE & CO. 


temps des élections générales, | de s'anuoncer au public faisaut 2268, rue 8 e-Cathérine, MUNTREA L; P.Q 


les iques rteront Le- He loge d un poste tel qu Botrel, 
eee e chantant vu récitant ses 
montre aussi que les 


& 


U 
2 
2 
5 
7 


f 


confondr arek cor o pié. Com 
si l’on ne pouvé pa zécrir‘corps” 


ressentons une espèce de : DE ts 


enfants catholiques fréquentent 
ces écoles, mais ils y sont admis 
non pas comme catholiques, non 
pas même comme chrétiens mais 
uniquement comme êtres hu- 
mains, comme membres de la 
_ société civile, comme faisant par- 
tie des familles, quelque soit leur 
foi religieuse; qui contribuent 
_ pécuniai t en soutien de 
ces écoles, lesquelles ne sont 
plus sous le contrôle des parenté 
catholiques, ou ne le sont que 
par un accident, résultant du fait 
que les contribuables d'un ar- 
rondissement quelconque pour- 
+aient être, tous, des catholiques. 

Mais qu'un soufile d'immigra- 
tion pousse de ce côté quelques 
famiiles d'une autre croyance— 
et cela n'est pas une vaine sup- 
position dans un pays comme le 
nôtre— l'accident disparait, et le 
caractère essentiel de l'école se 
présente dans toute sa réalité. 
Dans ces écoles, l'anglican, le 
presbytérien, le mormon, le men- 
nonite et le musulman peuvent 
réclamer leur entre, et nulle au- 
torité ne saurait la leur interdi- 
re. 

Devons-nous, pouvons-nous, 
malgré beaucoup de bonne vo- 
lonté, appeler de telles écoles, 
nos écoles ? 

La tolérance dont nous pou- 
vons être l'objet en diflérents 
temps peut bien, momentané- 
ment, en diminuer plus ou 
moins les dangers, faire même 
de quelques uues d'entre elles, 
des écoles à couleur ca- 
tholique. Mais cette toléran- 
ce n'en change point le caractère 
vicieux et fondamental. 

Cette tolérance même nous aver - 
tit que nous n'y sommes point 
chez nous. Qui dit tolérance dit 
en même temps absence de droits, 
pure faveur, accident heureux 
pour le temps présent, mais, tout 

de même, simple accident. 

Nous dirious volontiers que 
ces écoles sont comme les fau 
bois.--On peut recovrrir ceux- 
ci d'une teintare qui trom,e 
l'œil peu exercé. Ils prennent 
alors l’apparance du chene ou 
de l'acajon. Mais tôt ou tard ls 
couche de vernis disparait et les 
fibres d'un bois modeste—épinet- 
te ou sapin—s'effñilochent très vi- 
te sous l’action du temps ou des 
griffes d un matou 

Les matous, en matières scc- 
aires, pourraient être les pou- 


Le premier contribuable venu 
pourrait faire irruption dans 
n'importe laquelle des écoles fre- 


e 


Nous . À * 


régistrer la mort de Monsieur A. 


F. Martin, ancien député à la 
législature du Manitoba. 

M. Martin est décédé mercredi 
matin, à Winnipeg, après une 
longue et douloureuse maladie. 

C'est un pionnier de la pro- 
vince qui disparait; arrivé ici 
en 1872, le défunt prit une part 
active à nos luttes politiques. 
Depuis quelques annéés, cepeñ- 
daut, M. Martin vivait éloigné 
de l'arène et 8 renſer 
mait exelusivement dans son 
métier d'ingénieur civil 

Les funérailles du défant ont 
en lieu samedi matin à l’église 
Ste Marie de Winnipeg ; la dé- 
pouille mortelle a été inhnmée 
dans le cimetière de Saint-Boni- 
face. Beauconp d'amis sont al- 
les prier ancercueil et ont es- 
corté feu M. Martin à sa der- 
nière demeure. : 

Nous présentons à Madame 
Martin et à sa famille nos rives 
sympathies. | 


A QUEBEC 

On est toujours en pleine cri- 
ve politique. Tous les efforts de 
sir Wilfrid pour ramener la paix 
ont échoué. M. Parent tient 
mordicus à sa position de pre- 
mier-ministre, et les ministres 
démissionnaires lui crient raca! 
C'est la débandade libérale qui 
commence à Québec. — 


Troubles de dur 


Cele est ordinairement causé par votre 
mauvaise digestion et peut se guérir avec 


7 Monks“ Dyspepsia Cure 


La Politique en France 


Au cours des débats, à la 
Chambre des députés, le nou- 
vm président du conseil M. 
Routier a dit en parlant de la 
séparation de l'Eglise et de l'E- 
tat: II n'était pas q'iestion de 
cette sépara'ion dans le premier 
vrogramme du cabinet Comles ; 
ce nest qu'après un con de 
circonstances s; éciales que cette 
question est renue sur le tapis. 
Il est bon que nous comprenions 
que la séparation soit faite dans 
un sens absolument libéral. Tont 
en tenant com] te de droit de 
l'Etat et en respectent la liberté 
de conscience des catholiques 
nous désirerious eflectuer cetie 
réforme à l'unanimité. Le got- 
vernement n'est pas opposé à la 
discus-ion sur a séparatiou.mais 


il croit qu'il vaut mieux d'abord | P 


discuter la question de la tate 
sur le revenu. 

Après un débat animé an sujet 
de rapports secrets, M. Berteaux, 
ministre de la guerre, a approu- 
vé le renvoi de certains officiers, 
déclarant que cela était néces- 
saire dans l'intérêt de la disci- 


quéntées par les enfants catho- | pline. 


liques et exiger une application 
stricte de le lei. 
Peat-on, en vérité, appeler nos 


M. Delcassé, au milieu d'inter- 
ruption constantes des socialis- 


litique plus favorable aux catho- 
liques. Ce serait une répétition 
de la politique suivie en Italie 
aux élections de septembre et 
qui ont eu de si h ureux résul- 


tats. Le Temys. 
L'Election de Provencher 


Nous dirons peu de chose. 
William Kittson et Andrew 
MeDermott, deux sous-ofliciers 
rapporteurs sont condamnés à 
subir leur procès aux assises. 

Le cas du jeune Menu se 
plaidera devant le magistrat 
MoMicken d'ici à quelques 
heures. 

M. Leech. l'organisateur li- 
béral auquel M. Ayotte avait 
remis les listes électorales et 
qu'on soupçonne de manipula- 
tions illégales sera sur la sellette 
aujourd'hui mêne. 

M. Ayotte, fraichement sorti 
de prison, a doyné un témoi- 
gnage vraiment seusationnel. 

Nous ne pouvons naturelle- 
ment rien dire ici sur le mérite 
des ces. Et nous ne formulons 
qu'un souhait : c'est que justice 
boit faite. 


LES ECOLES NEUTRES 


Eclairé sans doute par une 
triste expérience, voici comment 
Mgr Ireland vient de s'exprimer 
au sujet des écoles neutres dans 


les Etats-Unis. 

“Le problème qui se pose de- 
vaut ce pays est effroyable par 
les persp.ctives qu'il découvre : 
quel sers le résultat de cette ab- 
sence de formation morale dans 
les écoles que fréquentent la 
multitnde de nos enfants? Ceux 
qui étudient ce problème en sont 
terrifiés ; et ils out raison de l'é- 


“Le péril du sièele,le péril de 
l'Amérique, c'est la sécuralisa- 
tion de l'école. Je signale le pé- 
ril ; comment faudra-t-il y remé- 
dier ? Le peuple de pays le 
dira quelque jour, alors que la 
dure leçon des faits laura forçé 
de reconnaître la gravité de la 
situation. 

Aux catholiques, je puis par- 
ler avec une spéciale insistance 
de la nécessité de la religion 
dans l'éducation. La foi est le 
trésor, plus précieux que tous 
les autres, qu'ils désireut pour 
eux-mêmes : l'héritage précieux 
par-dessus tout, qu'ils veulent 
léguer à leurs enfants. 

“C'est pourquoi ils doivent 
employer toutes lenrs énergies à 
donner à leurs enfants une éda- 
catiou profondément catholique 
Il n'y a place ici pour aucun de- 
bat— la leçon de l'expérienee est 
trop claire il n'y que l'ensei- 
guement quotidien des choses 
de la foi, que la vie dans une at- 
mosphère pénétrée de l'esprit de 
foi, qui puissent inaulquer si 
rofondément la religion dans 
l'âme de l'enfant quelle y demeu- 
re, ferme et insaltérée, toute sa 
“Nous ne pouvons qu'envisa 
ger avec alarme l'avenir de la 
religion. en Amérique, quand 
nous soug-ons au nombre consi- 
dérable d'enfants qui ne fré- 
quentent point les écoles catho- 
hiques, et au peu que l'on fait 
pour l'instruction religieuse de 
ces enfants. La religion fera des 
pertes énormes, à moins qu'on 
ne fasse pour ces petits beaucoup 
pere ne fait maintenant. 


vœu que la jeune Société s’a- 
riente vers Québec, qu'elle joi- 


gue ses efforts et ses travaux à. 


ceux de son sînée. Il en ré- 
sulterait pour notre parler au 
Mauitoba comme à Québec, une 
a tion vraiment forte, efficace et 
durable. ...“ On ne peut mieux 
dire. La langue française a eté 
chassée par la loi de l'enceinte 
parlementaire du Manitoba; qu’- 
elle soit cultivée par uo mais us 
d'éducation ; qu'elle tombe des 
lèvres du prêtre qui nous ins- 
truit du baut de la chaire, qui 
enseigne la doctrine chrétienne 
à nos enfants, et nous conser- 
verons arec la langue de nos 
mèren, la foi de nos pères, nos 
traditions, notre existence na- 
tionale ; nous ne serons pas 
anéantis par l'assimilation, pas 
plus à Winnipeg qu'ailleurs. 


és. 


A propos d'Aqueduc 


Monsi ur le Directeur 


Les travaux de notre aqueduc 
avaucent. Des contribuables qui 
espèrent voir un jour l'eau arri - 
ver chez eux,sont actuellement à 
faire poser des conduits et son- 
ge :t aux installations à mettre à 
l'intérieur-dê leurs maisons. A 
ce propos, 11 semble qu'il serait 
opportun pour notre conseil de 
ville de tirer parti des discus- 
sions et des expertises auxquel- 
les donne lieu l'épidémie qui sé- 
vit à Winnipeg. 

Par exemple il est question 
des house-traps. 3 

L'iigénieur de la cité de Mon- 
tréal condamnait ces jours der- 
niets ces house-traps et les don- 
nait comme l'une des causes les 
plus actives de fièvres typhoïdes 

La question s'impose dès au- 
jourd'hui à Saint-Bonfface. Ne 
derons-noûs pas nous abst nir 
de faire poser dans nos intalla- 
tions à d micile ces house traps. 
Nous ne devons pas rester in- 
différents devant une question 
aussi importante. S'il faut un 
règlement, qu'on en fasse un. 

C’est toujours vlus facile d'é- 
viter une faute que de la répa- 
rer. 


Un CONTRIBUABLE. 
— 


ORTOGRAF!! 


Dan sa séans de la semène der- 


nièr l'Académi fransès a coman- 
cé Lezamin du rapor sur la ré- 
form de l'ortograf. Mai nou 
croions que les amateur du bo 
trancè non pa lieu de séfarou- 
ché. Le rétorm, si par azar il y 
en a, seron probableman trè limi- 
té M. Fagé nan veu ta ocun 
pri. 

—Un journal, partisan de la 
réforme, rendait ainsi compte de 
cette séance : 

“Se fat une bel séans ke la 
séaus de jeudi sou la Coupol. II 
i are la tou ce ke l’Académi 
fransès sonte de bos espri. Meu- 
cien de Fréciné présidé autre 
Meucieu Gaston Bolcié et Meu- 
cieu Pol Meyer. E otour deux 
s'été groupé Mencieu de Erédia, 
Mencien Pol Ervieu, Meucieu 
Alber Vendal, Meucien Enri 
Oussé é bocou d'otre ki avé tenu 
à colaboré àl a graade eurre. A 
dire vré ce Metcien Fagé mark 
d'odass. 1ladmé sertène modi- 
fication mé il re ul dera. done. 
Oe tun conservateur, otan dir 
un réakcionèr. Il veu bien ke 
nou zécrivion gère o lieu de 
1 „ fige o lieu de ‘“figue”, 
intrigeo lien d'“intrigue”, per- 
siène, o lieu de “persienne”, mé 
zil nou refus le druna d'écrir ge- 
té pour > sms et fame pour 
“femme”. De mem il ne veu pas 
de ni pour “nid” ni de cor pour 


que nous ne l'avons” jamais :“corps”. II prétan ke l'on poure e 


8 N 0 g | dats 80 à +5. pi 8 r 

régie | pinion afin de battre les candi sympathies littéraires sont les|opié mé zil otorise piétater o III 

tous les | nous devrions faire tiève de pro-|cialistes Le gouvernement se- memes. . lien de ce prétancien “pied-à-ter-| Un bon dure 3 9 
testations. rait ain i forcé d'adopter un po- Notre correspondant émet le re“ cafeccionn lé vieil jan  Cé|avaient dès sa naissance infligé 


tun bel victoire pour nou. 
Koikilansoi voilà le mié 
cou de pioch porté à l'édifiss vé- 
tust de l'ancienn ortograf. Cé 
tan commanceman. Mé non n'a- 
bandonueron la lut ke can nou 
zoron Zobtenu de droua decrir 
com nou voudron san regl au- 
can, Notr mo dordr doi tetr: 
moro regt; moro tradicion suta 
à ! L'ortograf libr dan le péi 
ibr !” 


UN SAVANT 


Le grand musicien et, compo- 
siteur qu'est M. Camille Saint- 
Saëns a donné, il y a quelques 
semaines, à Paris, devant la so- 
ciété Astronomique de France, 
une conférence des plus intéres- 
santes sur certains phénomènes 
de la voute céleste. 

Au fait, Copernic n'était pas 
astronome, mais chanoine et 
médecin. Képler n'était pas as- 
tronome, mais ayait commencé 
par être ga”çon de cabaret. Wil- 
liam Herschell n'était pas astro-| 
nome, mais musicien’ dans un 
régiment de Hanovre. ; 

Pour ne pas sortir de Montré- 
al, nous pourrions citer le nom 


d'un concitoyen bien connu! 


comme financier et qui, en con- 
naissauces astyonomiques, n’en 


cède à aucun astrouome de pro-} . 


fession, (La Presse). 


Catarrh 


Cett- ennuyeuse maladie du * À 


facilement guéri par le grand remèda 


7 Monks' Catarrh Cure 


HOTEL QUEBEC 


COIN DES AVRNUES PROVENCHER 
ET TACHÉ, ST-BONIFACE. 


V. & E COUTURE, Prop. 
Telephone 2123. 


+ Ce magnifique Hôtel est maintenant on: 
vert au hubie. Ch«mbres de premiere 


classe chaulf-ss3 à la ve pour. Liqueurs et 


cigares de choix. Pension de premiere 


classe. Bonne écurie, 
Ville de Saint-Boniface 


EGOUTS 


Avis est par les présentes donnê que le 
conseil de la viile de Saint-Bonilace a de- 
crde de faire, comme amelhoration oc 
à être payée par taxe speciale, l'ouvra 
suivant, savoir: 

Un canal d'égoût souterrain commen- 
gant à l'extrémite est de la rue D-sautsis, 
A courant sur ceite rue ans uns die- 
tion out st ju qu'à la rue des M-urons ; en 
suite sur la ru“ des Meurous jusqu'à lave 
uue de la Cathédraie; ensuite sur le- 
nue de la Cathed ale jusqu'à la rue 1 
Jan-B :ptiste, ensuite sur la rue St-Jeau- 
Baymtiste, vers ie nerd, J qu l j'aveour 
Prov-pchrr. 

Cod arproximatif. $7,010 00. 

II sera chargé aux propri-ts ayant front 
on abouti sant aux rues Ci-dessus we- 
uonrée-, de chaque co e, une somme re 
22 06 ar pit de :rout pour i construc- 
uou de l'éguûi. 

La Ville éemettra des débentures d'amé- 
horation locale j1squ 4 un montant suf ant 
pour se procurer un- tomme d'arg-nt-gaie 
au coût des dits travaux, et cot 
sra el prélèr «ra a nue mut des taxes 
de lront ere (frontage rate) égase- et uni- 
forme sur les propei tes ayant front sur 
la parte des rues sur laquelle seront fa ts 
les dus tra aux pour an montant sufb-ant 
p ur payer l'iutérêt el er un fonds da- 
morls-ement pour élsanire les dites de- 
beutues en quinze années, l'intérêt de- 
vaut être ericuie à cinq par cent par an 
n com;uiant les diles iaxes, 

Et à moins que, dans un mois à compter 
de la pubs de es avis, 
tes propriétaifes de ja pro:neté réelle afl - 
we, reyres-nlant au moins les trois « qu 
èm-s en valeur de ja dite pro ru, 
ne pélitionven le Conseil à l'encontre de 
cs ourrag-s -1 de la co'1sa1ion requise pour 
en paper ie cou, la dite Ville de Saint-B > 
niface pourra sens autre avis 5 


81. Boniface, 15 fvri r 1925. 
THEO BERTHAN 
(Par ordre) D, 


ler ? demanda-t-il au père. 


répéta une troisième fois le père, 


‘chauffage pour l'hiver, 


—Comment allez-vous l'appe- 


—Hein ! 

—Ulysse ! 

Hein! Comment! 

—Je veux l'appeler Ulysse !! 


homme naturellement d'humeur 
très irritable. 


Le curé, Ii dl. Stait mel le à . | 
à impatienter, JOS COUTU & FILS, 

— Ulysse ! #'écriast-il d'un ai 
18 EX 141 R ENTREPRENEURS Dx Pompes 


Fux kunxs 

! BLOC DU ‘‘MANITOBA,” PRÈS pu 
d'une voix re- PONT DE ST-BONIFACE. 
tentissante, qui fit trembler les NOTHE MOTTO sera :—Satisfaction à 
murs de la sacristie.… # r 


Quelle espè:e de nom est-çà ? 


Etant les seuls entr preneurs de pom- 
pes fuaèbres Canadien Français de la 
provinces. Notte enseigne en falt foi, et 
nous soiliciions l'encouragement de tous 
nos comjatriotes. 

Nous nous occunerons aÿssi de l'em- 
| baumement à dis prix très raisonnables, 

Pour service de nuit: s adresser à Jos. 
Coutu et Fils, coin des rues La Verandry 


et St. Joseph, 
5 TEL. 2084 


A LEMAY 


ST-BONIFACE, MAN. 
Clos de Bois 


a Toute Espèce de Rolseries Fines: Chäâs 
sis et Portes de Toutes Sortes; Bois de Cor 
de et Charbon Dur et Mou 
Etant le seul Marchand de Bois Cana- 
chen Français de Winnipeg et de Saim- Bo- 
5 . sollicite le patronage du publie e 
5 — Wremen celui de mes compafrio- 


La Poudre de 1. de Lever 
Y-Z (Wise Head) est meilleure que les autres 
poudres, carelle est un aussi blen 
qu'un savon. 


* BE >. * 


POULAILLER — mgoncé avec 
‘adresser à 
M. JEAN, 61, rue Dumoulin 


Boniface. 


COIN DES RUES TACHÉ 
ET-PROVENCHER. 
Tetephone 1364 


Donnez-nous un homme brisé par les excès, la dissipation un travail * 
trop dur, les tracas, ou par toute autre cause qui ait 8 a 
avec les Pilules loro nous le rendrons aussi vigoureux 
que n'importe homme de son âge. 

Les Pilules 

n’a pas créé 

2 32 — „ a été fort et qui a 

v elles le feront qu’il n’a jamais été, 
Pilules Foro rendront à tout homme ce l a perdu soit par la 

maladie, par V'usage immodéré de la boisson, 15 

rr . 

Un homme qui est nerveux, dont le cerveau et le corps sont faibles, 
qui dort mal, s'éveille plus fatigué que lorsqu'il s’est couché, qui est 


aux nerfs affaiblis et fatigués. 

Si vous êtes malades, fatigués, faibles, nerveux, L 
abattus, souffrants, ne faites d'erreur ; laissez de côté boissons, 
bière, „ narcotique: —— 
puisse vous remettre À la santé, 


| 
4 
ö 


D 


2 Rue . Paul, Montréal. seuls agents pour le Canada en ler Este Unis. 
Rue Fun, Boston, Mass , distributeurs pour les bents- Unis 


LE MOUVEMENT SOCIAL I A GUERRE 
Suite de la lère page — 

Toutes sortes de rumeurs cir- 
rie pas et le pilote qui ne fait ja-|oulent. S'il faut en croire le té- 
mais défant ” a légraphe, le général Kuropatkin 

Après le discours, vibrant de it remis le commandement 
38 1 2 Tour de l’armée à un autre chef, faute 
l'un des ats les plus éclairés | de pouvoir s'entendre avec son 
et les plus écoutés de la France adjoint, le général Grippenberg. 
contemporaine. II vint confit-| C'est une nourelle extraordinai- 


mer, de son autorité de prêtre, en re et qu'on feta bien de n'accep- 
lui 8 le 4 Hole. ter qu'avec une forta dose de se}! 
le de l'homme d'état. 


Il est clair que la condaite 
Saluant au passage les édifi-| d'une armée de 600,000 hommes 


ente souvenir qu'il évopue dans puisse donner lieu à des di- 


oire passée : Jésus ouvrier, 1 1 
les Apôtres ouvriers conquérant vergangen d'opinions, mais il est 


ques mots”en t l'avenir: | l. vis leur empereur et leur pays 
“Je sais quelqu'un, dit l'élo- 
nent 5 — d' Orléans, —mettez en Prenant le commandement 


que c'est un de mes amis,— qui des forces russes en Mandchou- 
eçut son p'emier morceau 7. rie. 
pain des maias d'un ouvrier. 


Cet ouvrier était un juste, por- RE 
tant une âme droits dans un] Depuis une semaine o- 


corps robuste. Jamais il ne fit tiles n'ont en aucun carseide 
un excès. II travaillait plus sou: bien sérieux. Japonais et Rus- 
vent douze ou quatorze heures|ses attendent leurs renforts. La 
9 gg re huit. Son salaire! danse reprendra de plus belle 
sh be pee de au printemps. Ce sera alors un 

r l'éducation de ses enfants t de E 

sacrifices qui ne furent peut · 2 
être pas complétement stériles | Entre temps on parle d'inter- 
s'il n'avait eu un étroit pa | vention. L'intervention est ce- 
1 * — te 3 pendant chose fort difficile. On 
2 sais pos. Fes Pre qui sait à l'avance que la Russie ne 
subsiste avec ces institutions est- cèdera rien de ses prétentions 
elle parfaitement juste ? Non {sur {a Mandchourieet que d’au- 
Répond-elle de tous points aux tre hart le Japon éonsidérera tou- 
Jours commune menace l'occu- 


vues du Christ ? Non. 
pation de la Mandchourie par les 


2 


“D'où deux recommandation : 
catholiques, étndiez les ques- 


tions sociales avec “soin”. Russes. En vas d'arbi rage, l'An- 
. “Résolvez-les avec “équité”. gleterre serai prob « ement 
“Ne voyez pas du socialisme | "ocate du Japon; la France tem- 


plirait le même rôle au bénéfice 
de la Russie. 
2 
La Rassie construit à la hâte 
une flotte puissante ; elle veut 
reprendre son empire sur mer. 
La grève des ouvriers, qui avrit 
un moment menacé de naire à 
cette immense entre rise, heu- 
reusement pris a. 
— + D - — 


UN MOYEN UNIQUE 
Lunique m yen de gu- 
toux est de faire usage du BAU- 
ME RHUMAL qui en même 
temps fortifñie les bronches, les 


on il n'y en a point”. Là où il 
y en a, ayez assez de dé-intères 
sement et de sagesse pour le re- 
garder de eang-froid avant de le 
condamner. 

“L'avenir est aux doctrines et 
aux sociétés qui assureront aux 
masses le pain le plus abondant 
et le moins cher, la maison la 
plus ensolleillée et la moins che- 
re, le re le meilleur et + 
moins cher, l'enseignement le 
plus fécond et le moins cher. 

“Catholiques, pitie“ et ‘“jus- 
tice" 


“Je n'ai pas le temps d'en dire 
plus. Ce que je viens de vous 
dire est peut-être suffisant.” 


son gré 
chet et de M. Hoyois Il nous 
semble cependant qu'elles ne 
peuvent avoir qu'un sens et que 
ce sens est parfaitement d'accord 
avec l'esprit chrétien. 

Qu'on donne à ça le nom qu'on 
voudra, peu importe ! 


même fson meilleur soutien et 
son meiileur protecteur: Nous 
ferons bien à l'avenir de cemp- 
ter d’abord sur nous-mêmes ! 
Une colonisation bien conduite 

les plus vieux ceñtres vers 
de bons points statégiques pour- 
rait nous donner un contrôle 
d'une efficacité réelle sur une 
vingtaine de députés dans le 
province. Nos droits seraient 
ainsi bien gardés, gardés par 
nous mêmes, Cela vaudrait 
mieux que de crier vers un se- 
cours dont nous n'svons guère 
jusqu'ici pu apprécier la foroe, 
— — 


SOUVERAIN 


Combien de maladies de poi- 
trine, combien d'inflamations de 
poumons et combien de bronchi- 
tes seraient évitées si, dès que la 
toux vous prend, vous usiez du 
BAUME RHUMAL, souverain 
dans toutes les sffections des 
poumons et de la gorge. 


— ©. —— 0 
—Venant d'être reçu au ma- 


rien en conservant vos coupons 
d'achats. 


Une petite erreur typographi- 
que.“ 

Nous écrivons : Haro sur le 
baudet !et e brave typo nons 
compose sans broncher : Hour- 
rah pour le bandit 


Faiblesses du coeur 
Quand elles sont cau<ées par la faibiesse 


ou i mauvaise condition du saug le meil- 
eur remede au monde est 


7 Monks’ Ton. i-Cure 


Ber ves · vous du Sa von Sec de Lever (une pou- 


7 7. 10 
NETTOYAGE DE 
TAPIS 


Emmagasinage de Meubles, 


| RICHARDSON 


TL 1, - - FORTSTREET, 
Pres de u rue in h WUNNIPEG 


Nouvelle Boutique 


DE PEINTRE 
RUE LAVERANDRYE 


d'autres ventes dans le même e 

pd M 8 M. F. D, Pambrun désire annoncer au 

Chatham de suite, par nous, ||pubiic qu'ilest prèt à exécuter, à bon 

sans exiger un f mes Vous | | Marché, tous les ordres que l'on voudra 

faites votre premier + en octo. || bien lui contièr, Ouvrages garantis, 4eis 
190$. La nc devant être | | que Blanchi sages, tapissert 28, roparage de 


M. Pambrun remercie le public de Fen- 
couragem nt qu'il a reçu parle passé et 
compte de nouveau sur sen * 

| S'adress-r à sa maison privée Rue 
Verandrye saint-Boniface. 


payée en octobre 1906, ou si vous êtes 5 etc ,ele., 


] te 1004 
8 Surrws ein, Sr pren 
Tr Tamer he ve 


. 2 cs 
F. D. Pambrun. 


ererbte . Jos. LECOMIE, 
pas de fois, car Notaire Publiée 
TERRES A VENDRE 
Deus Tindes les Parole 
3 


4 [197 RUE LOMBARD - Winnipeg 


| 


Nous Acheterons 


Une Bouteille de 50 cts de Liquozone, et vous la donnerons pour l'essayer. 


e 
ali 
15 


111 
| 


] 
? 
: 


+: 


14 valcur de Liquozone.| Bouteille de 30 Gratuite 
est le seul en couua pour tuet les 5 
N pe À ve les] Si vous avez besoin de et 
tissus en meme temps Toute drogue quiſu en avez jameis fait 1 envoyez- 
tue des germes est un poison, et ne nous ce 


— rf ⅛ ITS II III 


REDWO0D LAGER 


Cette bière est faite d'or. 
ge du Manitoba et de la 
meilleure importation de 
de houblon; âge requis, em- 
bouteillée avec soin. 


— , 
DEMANDEZ.1A 


I. T. DWT 


- WINNIPEG MAN. 


COLLIN 


LIMITEE 
MAGASIN  DEPARTEMENTAL 


DE SAINT-BONIFACE 
— — 


MARCHANDISES SÈCHES 


Le moment de songer 1 4. 


2 


BUSINESS COI.LEGE 
De Winnipeg 


Les anciens élèves ‘eccupr nt tous des 


positions d'avenit À Winning 
Vies de à Prorimte, . 


Bertven pour avoir nos livrets de 


temoignages. 
3 
sur demande adressée à 


G. W. DONAED, 
SECRETAIRE 


222 


Ecrivez-nous au sujet des Cours 
Et des prix, etc 


DELLE EVA C'DONKNELL 
Directrice 


ebam DE IOUAGE 
M. DENIS D'AOUST 


161 et 168 Rue Garry 


M. D'Aovst info me see amis et le 
blie * fait manufacturer dans la Vie 
e Wionpg des voiures de prem 
Classe et qu'il est torjonrs ne à ae 
à population de Saini-Bouifice avec des 
votures de premier choix, De plus al in- 
forme le public que M Bourgouin n' du 
Cuus connection avec ton écurie. 
Téléphone 141. 


CHOOLATS SUPERFINS DE 


BOT D 


— — 


La contsction des chocolsts est t- 
être ce que nous soignons le pws. Nous 
pouvons classer nos chocolats aujourd'hui 
comme prrmiles meilleurs du continent. 
Nor chocoiets et bonhons sont insu 
ble; mais ile en suryassent be ausoup Hau- 
tres. Venez en acheter une bolte aujour- 


HARDES FAITES, | "ui 


FOURRURES, CHAUSSURES 
GROCERIES, 
VAISSELLE, 
GRAIN, 
FLEUR, 
SON sr GR 


BOIS et CHARBON, 


AVENUE PROVENCHER 
SAINT-BONIFACE, 
—LA Cl 


— — » 


W. J. BOY D, 


122 Rue Principale . Bloc Mclntyre 
79 RUE PRINCIPALE 
COIN DE L'AY. DU PACIFIQUE 


T. A. lave Jos Tunnen J.W.Moure 


PRIX FOURNIS SUR DEMANDE 
TELEPHONE 529 


STANDARD Mane COY 


296 RUE FORT, WINNIPEG. 


COLLIN Lo. Arparel de Chavfage d air chaud 


rapeur, Plombiers une spé- 
cialité, une spécialité. | 


LJ COLLIN, Gérant. 


de 
W. 


PEG 


BONSPIEL 


DU 8 AU 18 FEVRIER 1905 


BILLETS D'EXCURSION 
Pour le Prix d'un Billet Simple 


Pour la durée des billets et autres informations, adressez-vous 


aux agents du C, N. R. 


ne résiste 


— LE PATINOIR — | 
A4UDTTORIUMM 


Est mainter ant ouvert an publie 
Patinage craque aprè -midi et chaque 
soir, excepté le mardi et le jeudi après-midi. 


PULLIAMES A BOLMES, | 
Pr: priétaires. 


EPICERIES 
CHAUSSURES SONT 


main:enant les deux principales ligne | 
de mon commerce, mal: j'ai toujour: | 
en mazssin un assortiment très varié 4, | 


Froits, Tabac, Pipes, Cigares, etc 


Quant aux prix, je puis —— 
je ne crains pas la compars 
— magesies és meme gen0e. 


0 ni alé 84 raie ice 
Si vous souffrez de Phtisie où Tuberculose, 
recourez avce confiance aux Capsules 
Crésobène (produit Français) qui opé- 
! ent chaque"jo..r ces milliers de guérisons 
A7 merveilleuses chez les consomptifs. Rien 


Helles güérissent los tux ct les oppressions les 

7 plus tenaces, Prix: 50 c Le facon. 

| Dépôt: Anruun Dc Pharmacien, 108 Ste Catherine et toutes tees pharmacies. Nous 
envoyons gratuitement sur demande ua iv: “Comment laiter contre 15 malüdies des . 


à leurs propriétés prodigieuses, 


Hotel Tremont 
RUE FORT WINNIPEG 


0. ROV Prop. 


MM. Thibault 4 Hoy ont l'honneur d'an- 
boncer au pubuc qu'ils ont fait l'arquisi- 
Lion de Heel Tremont et sur 
ace française. 1 


class,choix de vics et liqueurs, Une vi- 
| site est soiliritée. 


O. ROT. Prop, 


Aer 


Marchands 
DE ‘BOIS ET CHARBON 


Farive, Son, on ei vate, solos | TELEPBONE 2000 


de Grains toujours en vente. 


On pourra avoir toute sorte de bels de 
> et charbon en s'adressant à ee 


* 


